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EDITORIAL

Il y a dix ans naissait la « Revue économique et sociale ».

Dans son editorial, le regretté conseiller d'Etat Antoine Vodoz

en exposait clairement la raison d'être. Informatrice fidèle et objective
du mouvement des idées et des faits, elle entendait devenir un lien
entre tous ceux qui, dans notre pays — en Suisse romande singulièrement

— s'intéressent à notre économie nationale et se préoccupent
des phénomènes sociaux.

Dix années ont passé, dix années riches en expériences, nourries
d'enseignements.

Obéissant à ses destinées, notre société a exposé, par Vorgane
d'éminents spécialistes, en de nombreuses conférences publiques, les

données des principaux problèmes de l'heure. Parallèlement, notre
revue a ouvert ses colonnes à des voix autorisées. Les 40 fascicules
publiés à ce jour totalisent près de 3000 pages dont la matière est

faite d'enquêtes et d'études approfondies des mouvements économiques
et sociaux en notre pays.

Toutes deux, société et revue, ont su rester fidèles à l'esprit qui, en
l'assemblée constitutive du 21 avril 1943, jeta les bases de leurs statuts
et délimita leurs desseins. L'une et l'autre se sont développées, la
première en entretenant d'activés relations avec l'Université et les

autorités, la seconde en bénéficiant d'une audience sans cesse

croissante.

Il y a là motif à une satisfaction entière.
De plus en plus, en raison de leur complexité grandissante, l'étude

impartiale des problèmes économiques et sociaux s'impose comme une
nécessité. L'information documentée demeure notre objectif, non dans
le sens d'une prise de position spéculative, mais dans l'esprit d'un
enrichissement permettant d'apprécier, dans leur portée générale
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comme dans leurs caractéristiques particulières, les théories et les

énoncés, les orientations et les tendances, les doctrines et les

expériences, en un mot tous les éléments positifs ou nuisibles, permanents
ou périssables qui, assemblés et amalgamés, forgent notre époque.

Ouverte aux idées neuves mais éclectique dans son choix,
délibérément sourde à n'importe quelle influence partisane, la «Revue

économique et sociale)), après dix ans de parution régulière, a exploré
tour à tour le domaine de l'industrie, du commerce, de Vagriculture,
de l'artisanat et de la banque ; elle a traité des problèmes sociaux de

Ventreprise, de diverses réformes de structure ; les principales lois
fédérales, les grands plans internationaux et leur incidence sur notre

pays sont enfin autant de sujets auxquels elle a réservé une large place.
S'adressant non seulement à des spécialistes, mais encore à un

public cultivé soucieux d'étendre ses connaissances ou de former son
opinion, la « Revue économique et sociale » a peu à peu assis sa
réputation, conquis son autorité en respectant le dessein dont elle
est issue : établir des contacts féconds entre la vie pratique et le

monde scientifique, offrir aux hommes d'affaires, aux professeurs
et aux étudiants une tribune propre à débattre de toute question digne
d'intérêt. Elle a désormais fait ses preuves.

Emmanuel Faillettaz
Président de la Société d'études économiques et sociales


	

